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Deux ans (déjà ?)
Christian Galan et Yves Cadot

TEXTE

Deux ans se sont écou lés de puis le lan ce ment de notre revue Études
ja po naises au début de l’année 2024. Deux ans –  soit quatre nu mé‐ 
ros – peuvent pa raître, à l’échelle d’une revue scien ti fique, bien mo‐ 
destes  ; ils n’en consti tuent pas moins une étape si gni fi ca tive. Suf fi‐ 
sante, en tout cas, pour s’au to ri ser un bref re gard ré tros pec tif sur le
che min par cou ru.

1

L’aven ture édi to riale que nous avons en ga gée re po sait, on s’en sou‐ 
vient, sur un double constat et une double envie  : celle de créer un
nou vel es pace de pu bli ca tion fran co phone dédié aux études ja po‐ 
naises, et celle de contri buer, à notre me sure, à leur dy na mi sa tion.
Deux ans plus tard, force est de consta ter que ce pari n’était ni isolé
ni vain. Les ar ticles pu bliés au fil des li vrai sons té moignent de la vi ta‐ 
li té, de la di ver si té et de la ma tu ri té des re cherches me nées sur le
Japon, tant du point de vue des ob jets abor dés que des ap proches
mé tho do lo giques mo bi li sées.

2

Ces deux pre mières an nées ont aussi per mis de confir mer les orien‐ 
ta tions fon da trices de la revue  : l’ou ver ture dis ci pli naire, l’at ten tion
por tée au Japon contem po rain au tant qu’aux pé riodes plus an ciennes,
le refus des cloi son ne ments ar ti fi ciels, l’in té gra tion de voix ve nues du
Japon dans le débat scien ti fique, ainsi que la di ver si té des gé né ra tions
de cher cheurs ayant contri bué à la revue.

3

At teindre ce cap des deux ans, c’est éga le ment prendre la me sure du
ca rac tère fon da men ta le ment col lec tif d’une revue. Études ja po naises
n’exis te rait pas sans la confiance des au teurs, l’en ga ge ment des éva‐ 
lua teurs et des ré dac teurs de comptes ren dus, la fi dé li té des lec teurs,
ou en core le sou tien ins ti tu tion nel qui per met à ce pro jet de se
concré ti ser dans la durée. À toutes et tous vont, une nou velle fois,
nos re mer cie ments les plus sin cères.

4

Mais cet an ni ver saire n’est pas un point d’abou tis se ment. Il est, au
contraire, une in vi ta tion à pour suivre et à ap pro fon dir le mou ve ment
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en ga gé. Les défis res tent nom breux : main te nir un haut ni veau d’exi‐ 
gence scien ti fique, ren for cer en core les dia logues in ter dis ci pli naires,
fa vo ri ser les cir cu la tions in ter na tio nales des sa voirs, et conti nuer à
faire de la revue un es pace ac cueillant pour des re cherches in no‐ 
vantes, cri tiques et ou vertes sur les en jeux de notre temps.

Le pré sent nu mé ro s’ouvre sur un ar ticle de Pa trick Hein rich, pro fes‐ 
seur à l’Uni ver si té Ca’ Fos ca ri de Ve nise, consa cré aux sys tèmes to po‐ 
ny miques au Japon. En croi sant lin guis tique, so cio lin guis tique et his‐ 
toire, l’au teur montre com ment les noms de lieux consti tuent des es‐ 
paces de pou voir, de do mi na tion et de construc tion iden ti taire, de‐ 
puis les dy na miques de mo der ni sa tion jusqu’aux po li tiques co lo niales
me nées en Hokkaidō et dans l’ar chi pel des Ryūkyū, en pas sant par des
en jeux très contem po rains de dé no mi na tion ur baine.

6

Ce nu mé ro pro pose en suite trois ar ticles tra duits du ja po nais, qui
illus trent la vo lon té de la revue de rendre ac ces sibles à un lec to rat
fran co phone des tra vaux ma jeurs pro duits au Japon. Le pre mier, tra‐ 
duit par César Cas tell vi, est un ar ticle d’Itō Ma saa ki consa cré à l’his‐ 
toire so ciale de la re te nue (ji shu ku), pra tique cen trale et pa ra doxale
de la so cié té ja po naise, ana ly sée à tra vers plu sieurs mo ments char‐ 
nières de l’his toire contem po raine, de la pé riode de guerre à la pan‐ 
dé mie de la COVID- 19.

7

Le deuxième texte, tra duit par Ma rine De plé chin, est une in ter view
de Ku wa ta Shōzō, fi gure peu connue de l’his toire de l’édu ca tion ja po‐ 
naise, à l’ori gine pour tant de la dif fu sion du hen sa chi, l’in di ca teur sta‐ 
tis tique de ve nu em blé ma tique des mé ca nismes d’orien ta tion et de
sé lec tion sco laire au Japon d’après- guerre.

8

Enfin, le nu mé ro se clôt sur la tra duc tion par Anne Gonon- Nérard
d’un en tre tien entre Ishi mure Mi chi ko et Tsu ru mi Ka zu ko, dans le‐ 
quel l’écri vaine et la so cio logue re viennent sur la ca tas trophe de Mi‐ 
na ma ta et dé ve loppent une ré flexion pro fonde sur l’ani misme, en vi‐ 
sa gé à la fois comme cadre éthique, cri tique de la mo der ni té in dus‐ 
trielle et res source pour pen ser des rap ports al ter na tifs entre hu‐ 
mains, na ture et so cié té.

9

Deux ans déjà, donc – et, nous l’es pé rons, bien plus à venir. C’est avec
cette convic tion, nour rie par l’ex pé rience ac quise et par l’éner gie col‐ 
lec tive qui s’est ma ni fes tée de puis les dé buts, que nous vous in vi tons
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à dé cou vrir cette nou velle li vrai son et à conti nuer, avec nous, cette
aven ture édi to riale.

Bonne lec ture à toutes et à tous.11
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